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fe du Journal des Débats sur \’opóration financière du 

a; qü& noas.aroas reproduit dans notre n° d'avant- 

& provoqué une critique de La Presse, \'antagoniste sys- 
Erde decettefónille.: en 

Valdi ihtervenir 
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NY d’hilteuts ces journaax n'envisagent la ques- 


iep: devoir, fainsebrerver que, La Preagp, ggomet 
e chiffres, — très-pardonnable du reste, — en disdnt 
Plots souscrits dans le dernier emprunt‚ont donné liep à 
saetions (en forids belges) au cours dé-58 environ. » 

rezse ignoré Sänë doute, que pour faeiliter les transac- 
0 a \'kabitude, à la Bourse d’ Amsterdam, de calculer le 
Cpurs global, mais arbitraire de cinquante cents, lors- 
Balité il ne vaut que quarante-sept cents et un quart. 
#.qu'à la Bourse d’ Amsterdam les fonds belges sont tou- 
nêbtós À un cours inférieur, en apparerice, Äleur valeur 


Mt: cela, nous nous: pleisons à faïre reïnargaer que La 
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le moins da monde dans cette polémi- 
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& bateau a remontó Ja Meuse, ela transport à Liège les panaagons 


; dout le voyage avait;éfé.intercompu d'npe manière inattendue. 


‚ fâcheuse que de-retarder-de quelques heures. le el ade voya- 
geurs, quí seront arrivés à Liège quätre.heures p 
_nek'ayaientespârè,» ee 


__On ‘nous Éerit de Londrés : 






Lezête vigilánt de M. May,cónsäl agéubtides Pays-Bas, a fort 
se 
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le gravenr Rosenthale, et luì avaient promis3 liv: st. 10 sh; pour 


l'imitatión d'un coupon de 25 fl. ;: mais informê-à temps ‘de. la | 


naturede ce papier qu'il ne connaïásait point, le graveur s'eni- 
pressa de porter -ce° fait à la connáissanée de-M.-le consul- 
général des Pays-Bas, qui antorisä le sieur Roserithale, à exó- 
cuter cet ouvrage, afin que les contrefacteurs ne conqussent 
aucun soupêon'; puis il fit procèder à leur arrestation alors 


dant M. May avait instruit de cette affaire M, J. van-der Hoop, 
c.s. à Rotterdam, quï avait émie fe coupon-modèle, et celui-ci 
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 De-sorte qae, Haogident arrivé à \'Apegsr.n'a eu d'autre suite 


us tard qu’ils 


. ° ú gd (Pte 5e, 
pan, db }3T App rei on acta de tralijson contre Is 
er vt manie aneka | France. Gole loste de 
Harrison S='ayánt congu te debsefk oristhete 6: Matiodblbrie | 
quer cinq denis de ces coups, s”ôtafent,& cét effet, rendus chez | 


qu'un d’eux fut venu chercher la planche commandée. Cepen- 
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LÌ Chez M. Van Weelden, librqiën,, 
®. Spui, à LaHaye.’ 
___Les lettres et padúets doïeeuf 

ênvoyés à'la direction francs de paft; 
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« Après que les Frangais eurent placé le drapeau francais à- 
Papeiti, la reine ayantappris qu'on voulait élever son fils aîné 
sur letrône pour rêguer nominalement sous la rógence, frangai- 
se, se refagia à bord du brick anglais le Basilic, où elle restt 
‚avec sa famille plusieurs semaines sans poúvoir revenir’à (erra;' 

[l y a quelque temps, ayant appris que ses sujets avaient fai Tats, 
‘demeures pour se réunir dans tes montagnes et qu'ils Gtafede 
‘dang un état d'extrême agitatian, elle leur écrivit de soú própte 
„mopyement une lettre qui fat saisie, par Te göuvergöar fraúgaid,. 

j winjestt de ld 
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cette tettre : 
er —Pamard aur cho/s. 
« Santé à Wons. ars de e 
» Je vousannoncd 'gB motie VREE ZP gberre “va-glâtter Papeïti pour ré- 
tourner à Oan pet ûfdre de l'amiral. Il y steiun petit navire de guerre qui 
oud burvejlde; wet utre arrive, N'ócopter pas Jes gess qui, venient vongaflliger 
en vous disant que nopt.oe serohs, pet oaconrad. , „Aaglolerre ne nbus dbgas 
‚ dongera pas. Que netre Cohdúite soif be nde et attendons fuida’d'ob qd 
pêe es Arrivenit, Te EREN vite “eeen El ehs 
=_» Voici-mes ordres: Ne commettez aucune, sorte d'itaprudehioëd n& pal: - 
‘ traïter pas les Frangais. yer grande patience; prenez exemple &ut mai, aui- 
vez-moi et prions Dieu qu'il nons délivrp de nos épreuves, comme i fit, auérb- 
: fois pour Ezechiel. La paix soit avec vous, » Tet PomiiÉ. 
Pig Legouverneur ft arcêter plusieurs ehefs, qui.sont enéore pri- 
‘sonniers à-bord de ' Ambuseade, Il publig ensuite là proclama: 





































tionsuivante: … nett Pen die 
‚e Etablissement frangais dans POcdante, au nom du ro des Fres 
gouvernpur rene frangaïsós ad Peip whale ger Ne dee ne 
» Taauirì; Kahieshu, Potowai et Teraïtane ünf refaad d'BOGbEE vaobrgrid es 
de paix; én conséquence je lés déclare vebelkes;:  +°, 2: "0s mein 
-_» Leurú biens seront mis sous soqueitre. Huit jouvsleusgont aacordés Pont 


„omme Ie Journal des Debats, rend hommage à la vérité | s'est fait vépnósenter à la-cour, de police d'. Union- Hall par M. 
In „gongöïne la haùtear où les derniers évönemensfi- | Mess. Ce dernier ayant. raconnu faux. tous les coupons fabri- 
bnt:replagé notre crèdit natiónâl. … * * ” “df quês,ikeprésidentkadnstata que petsonne en Angleterre n'a le | 
dit „a | dfoitde fabriquattéestjaptiers de eette nature,et conséquemment 


BR le monde, -—dit La Presse, tout Iemonde.sáit qué lès | dfol pap! D je 
iardais et belges ne sauraient être placós au même ni- ildestna des êlogits-méritég aa sieur Rosenthale pour la manière 





Amsterdam ; les premiers reposent sur un des dert: il avait api en. aette ocourrehoe. Mf. Mees a été autoriaê àl este re penring ie dn elen 6eoes. fapps ps 
iës les pleig hadieng of les mieux établis da monde; retoûrner en Hollande, L'affaire spra poursuiviedanglaséance | _» Les personnes amies dela paizetde8 lois, dgnivtirent tranqiitles busi 
diesikent sana doute ld ggefiance , mais ils sont:de | de là susdite cour du.19,.dace mois. Tous les faux coupons out | protection de la France. Lsévórité des lots atteindra los coapablee, iu 1 
Kboenter a Shek d ' ni, Pe ere été sdtieis par la pokice, EN ee » Fait'& Papéiti, le 19 fóvrier 1844, 5 Baaij 
kade ne Geren Se zen bais 
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… Le gouverneürfrangaie a fait tous-ses. eliopts pour 
1'établisgerneat-sur an. piedderdófense renpretablie, Les esi 
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défortifibationsejpoursuiventaativemoat.Legouveraans 


AusteRDan, 2 août. Les alaires gur notre marché 


Rot est arrivé kieraa voir en volte résidence, 
dyk. S. M. da Reineest àtteridiib ée sot“ 
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Tile zobsidende, de 1â ihanière accou: | érroure prate wuruns aidan Ae le lande Atrangert HOM | cn nk daas Panodes ilesde la Sopiètó. Voloi oo qui etape 
8 Ac B de prince Alexandre desPay- | 24ip. o:Bl/4» Sor, de Gorm. Ld4sà 4, Ard: bijg: Jenson absence: NEN en 
éâux flottatent. dans les principalesrues |_ paars, leraoût. 5p. c. 121,85; 3 ! de. Ba L of), » Ït rh ara send bedr rages er Óteit sert? 
midi une parade detoutes les troupesdela | Belg. 104. — dee: nde EADE TE | di 6hête lus peur àe verd ù ned stenman dad. HN, la Gerped- 
hamert isen, Zaoùt, Ard, OR, à Shouree 20e Dr. oel alan avait valde ik 
deit dt Magetricht 16:81 juillet: «L'interruption dans ete eh er Osher A haredek haakt Aw puoriee, Ernie ervan eenen dang ke 

edion & vapstit entre Maëstrteht et Liège, interteptien 1012; 5 /e Esp; 22 $ 555% Port. SE hade de en wies woldees: actousus du carfibrd ex hee oemenands 


b avond paréhiee, n'a pas ótó le rédultat;dum choc 

sr hinbbett,\ eihsi” qd’ on 0Gs:lfavaitandertet. Un des 

„F Avdnif, pärtant: ap Liège hier matin à 6 heurps , 
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bórttibteiint bt6 rm hors de service; muis c'est par | 


t 5 {oBalilscsdt hot ayantsippris:dette 

Jr ‘Affairesde TREE. _ __ — fesTunwediatemertehot Wd Aabigar, goengoen : } 
… Des vónemens fort graves se sont passös tu mois de mars der- | Cet officier refusa de nous dire où étastell,à rd 
í nier à Taïti; il.n'est pas Fácile d'en cónnaître la portée et l'ori- | téntà de donner àu commandaùt an papier. qui, n'útsif aptts 
s @'in'soeident misdwe à là machine, accident qui:na pouvait | gine. Les correspondancesanglaises et frarigaises se contredisent, “qu'une proclamation-annongánt l'arrestation: de M Prieghadg; 
Upomte cöfsGtisGeergrave pour les pasaagers.: Ge steamer |‚Nous avons donné hier la version du Journal des Débats, voïci | còmmae mesure de représailles.. Cette proclamation, qut, fit 
"a ‘de s'árbäiser tom Join-da Coq Rauge. La Ville de | celle des journaux anglais: es 4 afichéele fendemain, était ainsi congue; 
WRE, arrivant de Liége , ‘a'pei bird tous les passagers |, Non 'autres ré A end ÉPARKISSENENT PRANGAIS-DANS Z'OCHANIR, … … 4d ror! 


‚_Nong lisons entr’autres récits dans la correspondance &'un Rn Se ee a 
eier erdps a rarnenósieï, Fnirmadiatement après, le même} offieier anglais: Oe ke en _« Une séntinelle frangalse:e étó attaquóe daan le muis: Âs 3 eat, Sanaps, Bet 
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Plat endainies iede biens, và en rd zet 
S’allongeant sur l’énorme,trone-du côté oppasá à la cabane, st afpai arnequé 
prce, noire, ruguense, moussue, jaillit une fleur étrange, presqme-faat }-per le,volume de ac prbra, entouré de innet cortutehge d vgiber, ey 
ande aile area pilfoù n'est pas d'un tisst plus léger, d'un pourpre plus f-ramper sile pnt, jet aútant de patieros, Gúd de prdeddtion: Dans 
‚éelatant, d'un noit plus veloutd; ces oiseaux Ênconaus quel’an volt em; nd: n échine, dans la flexibitité de sermouvemens, daasss vi- 
n'ont pas de'formes aussi ‘bizarres que ces orèhys, fleurs ailées qaò! ent | gueur, co) ‚ dopt la détente devait être terrible, il y trait guetque théne 
toujours prêtes à s'en völör aes tigesfrêles st sans feuilles ; de longs-eactus ‚ nr ee 


de la sporde et perfide allure dù tigre güettant ea proid. pede 
„flexibles et arrondis, que ‘ton prendrait pour des reptiles, ertoulentaassice | _Afeiguant ainsi, complètement. inapergua, la partie déclieg de Variete, qüt 
"tronc d’arbre, et # suspendent leurs sarmens verts cliargés de larges corymbes , 


touchait presque au toit de la cabane, il né fut pipe sddard que ktetntei - 

d’un blanc d'argent nuáncéà l'intérieur d'an gif orange :ces fleurs répandent | cé d’un pied environ de la petite fenêtre. Aldrs il atigige f el töte; 

Ha violente odeur de vanille. a f 3 ed plongsa.ann regard dans iotêrient Baie Dii; End derde tiógert 
_Un petit serpaat d’ua rouge brique, gros comme une forte plume et long de s'y intródpin®r ronnie oon lzern ne 

‚cinq doit hem eortà demen tôte Eloise de Fan de ces énormes calices a Adp, dogs profordsdedad8ridt, Tes yeax brilhais de PElranglout 

famés, où il est blatti etloré. jk . rédankldrent d'éclat; nne conrträ8tion ner veuse où plutêt dé rire mitiet et fx 

‘Au fond de Î'ajoúga, u jeune homme, étendu sur ûne natte, est. profondé- | rogthe bridant les deux coins de sa bouche, les atlira vers les pominetéës éé 


„mentendormi.. —_ découvrit deux rangées dé dents limées triangulaireddat cotnme une heeten 
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… Un ánorme troue d'arbre mort, encore debaat, maïs très-inclind, ét doute 
“faite touchie le toit de l'äjbupa, sort du mlieudu láäilis; de chaque: geneuce de 
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du Zournal de La Maye. 
De der LAMS . é ' nd) 
En oane men : akin en 
““"SECOND VOLUME. 
0 Kes Étrangleurs (2). 
Ms Oo Cn CHAPITREPREMIEB 
| so Keadouwe UU 
Heat tao. Rodin expédiaitga correspondance cosmapolite:. du fond. 
Aa Milieu dos Ursins à Pafis; pendarit que Tes filtesven général Simon, 
quittá ef Îagitives l'aúberge dà Faucon-Bláne,' étatert. retennes 
k Leipsìk avec Dagobert, d'autres scènet Ári téressant virement 
ages se passaiént pour ainsi dire paráltêlemêrstidtà la mô- 
„à l'aztrúmité du monde, au fond de l'Asië, à ‘1ibe'‘dei Java, non 
be da Bafovia, wósideneé de M,‚ Josug Van-Baët, l'un des: eorres- 
dn coptróp magnifgue òt sinistre, où les plas aâmirables fleurs ea. 
ideus zeptiles, où les fruits les pls éolrtans renferment des poisons 


OÙ croissent des arbres splendides dont l'ombrage tue ; où le vampire, 
rtonrie gigantesgque, pompe le sang des victimes dont elle prolonge le 






















































































































A ‘voir son teint d'un jaune diaphane et doré, on dirait une statue-de éuivre | scie, et teintes d'un noïr luisant, 

pâle sùr laquelle se jóue un rayon de soleil; ‘sa poso est simple et gracieuso ; Djalma était couché. de telle sorte, et st près de la portede Ì 

son bras droit replié soutien; sa tête) ‘un peu'iélevée et tournée de profil ; sa s’ouvrait de dehors en dedans), que si lor eit Cétiké de} f 

large röbé de möussèline'blantheà manches föttantes, laisse voir sa poitrine | été réveillé à l'instant même. RP É 

et seg bras, digaes de l'Antimötis 3 ‘Ie marbté n'est.ni plus ferme ni plus poli L'Etrangleur, le corps toujóuts cachë paf Fie hd ets renster ‘ats 
que sa peau’, dont la nüafiee ddrée dorittásttd vivement avec la blanchenr de } tentivement l'intérieur de la cabane, se pettchië Mvdutig) Al vermeng 
‚es vâtemians. Sar sa poïtrinie'targe A0 on toit were pro eieatri- f un point d'appui, poss Iégèrement ‘sá ini “ar Tb 'tebord de l'otverture qu 
ce. la regu ee coup dò fêu en dêfendant Ia vio du général Simon, du père : tonpaid  fenêtre; ce mouvement. ébranla la grande fur du cactus, ad fdud’ 
' OO RE re Nn ; : 























$ Je 86 | | n «jp } de Roseetde Blanche. etn oon } delaggelle éiait lové Te petit serpent; il é*élanga et s'enroula rapidemeuùt ads 
‚An les entourant d'an air frais et parfumé, car Péventail else TI porté au ae une petite médaïble,PréHIe & oëtle que portent les. deux |, tour du Bolens de Eier gone. hm, Pi ae Sid 
4. Pla vapide que le battement des grandes ailes muequées de-cemonr f nrs. rs ar Arseen te Soit-doulear, soit surprise, celúi-cr jeta un léger eri. raise be t&Gtbait 


J Cet Indien est Djalma. Sp B EE sd 

…’ Ses traits sont Á la fois d'une grande noblètse et d'ane beauté. sharmante ; 
‘sos cheveux d'un ‘noir bleu, séparés sûr sön' ffont, tombeut souples, mais nen 
bouclés, sur ses éputles; sés sourcils, herdiment ot Anement dessinés, sont 
d'annóìr aussi fonoé que ses longs cils doatF'ombre se projette sur ses joues 
imberbes; ses lèvres d'un rouge vif, légérement entr'ouvertes, eskatent un 
souffle oppres$é; son soiiftieif est Tourd, “péaîble, car-la chaleùr devient de 
plus en plús suffocatite. "0 Ë 
“Aa dehórs, le silenicé bat profound; U ú“yá ‘pas le plus léger souffle de brîse. 
“_Cópendaït, au Boùt de qaelquts riiúutos; tes fougères Gnormes quicouvrent ‚|. 
le sol commenceut à s’agiter, presque imperceptiblement, comme si un corps : 


dractobre [831 toùdhe à ta fn: EK get 
Ori, heure. preaque mortelle pour qui affronte co soleil torréfiant, 
Aewond. ue le rtl bleu d’émail fonkó des happes de lumière ardenté. 
Wou, psoche e parillon de repds fait de nattes de jone étendues sur 

Or, 


Pons ban Jément enfoncés dans le sol, s'élève au milieu de 
Jente 
A Ju 





brusquement en arrière, toujours crampontié au trond däfbre, wetge 
‚que Djalma avait fait un mouvement… sti DE „epo 

En effet, le jeune Indien, conservant- sa pose nónchataite, Gif Nt Hedi le 
‚your, tourna la tête du côté de la petite ap ij ponde 
souleva sa poitrine, car la chaleur conceuttös soùs é8 
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ú ri 18. 0 H Eke ke tree se 
plehâtre, Late par un massif d’arbres d'une verdure aussi étince- ciwpbte'ef gk 
e de la porcalaine verte ; ces arbres, de formes bizarres, sont ieï error ear} 
nfbunl’ vredes, là élancés on flòches, plus loiu ombellés-en parasols, niais di 

mi hid fpgis, si eachèvòtses Ies uns dans les autres, que leur dôme est im- 
SPA da pleie, Re eee 
sars marécageux, malgré cette chaleur inferuale, disparaît sous 
EOable amas de liangs, de fougêres, de jones touffus, d'ane fraicheur, 
ki de, végótati jncroyable, et qui atteignant presqu'uu toit de | 
villen 1, stasi qu'un Did dans Pkerbó. etna 4 
Aon kn tte gemaaphóre pesamment chargée d'eshalai- 


dan he était intolérable. 

peins Djalma eut-il remué, qu'à l'instant 3 deunepe tarbhe cj 
pissement braf, sonore ain gigi neh: epsongina lorsqu'il prdird' cr 
ierk geloten rr geluf rbe dà HOR 

… Ge crise répgta bientôt, maig,et s'afigihlissent, comme si le brillant dldeau 
selûg Solgnd, Dian GERD Oe brt quì l'avait gi instant 
éreillé, étendit. légêromenf Je brea sur Sequel vopogait sa tôte, otas rlbdstarit 
vans presque changer, da PONOR- „ge Er Ee 
‚ Paodant gpelgges minuiet, Ie BIOS EOF. ‚nd silence cégua da neden lens 
































ramipant avés lenteur ébráulai( la base de'lèurs tiges. 
Te temps à autre, cette fdibfe dácillation cessait brusquement; tout redave- 
naït immo ile. … en ' ' 


Après plusieurá’ de ces alternatifes dé bruissement et de poòfond; silence, cettasolitude; tpufresta imo, 

























































mg: db ête humaine apfärùt au’ miliëù des Jones, àpéu de distancesda:trene de L'Etrangleur, par son habile Ami «An tv ten Stifg ded: 
1} chaude, ot iraprégnée:des parfume les | N°! he OMEN EME alena er, ii veggelanation dean Ston de ori. dou ojsend, vanni 
ellir, lo gingdmbre;, IS tipladkotis, | Verbre MOE rs figuie dist, tikte beat enulour de hranze verddt pido dead: Dee EAO grise et de daulayr, qa let arait er 
Wee, répánident par bouffées leur arôme Eon, dee : ' eur de bronze verdtre, | Piggre.du regi): Ard WON cg ppeen Djalwa rendorm, ib ryanrn Jk, 
8 TEPURNKONT par MET nnee al noirs tresaés autour de sà tête, des yeux brillansd'un éclat | en effet lejeyas NS Bn ldtgjé dane le sommait std 





hysionomië remárquúblentent intelligente et féroce: Suspen- 
i} demeura af mióntèrt\ntmobite, uis,-s'avaagant sur les 
jg douvert Hes Feuidias; qu'ot n’enten- 















Descendant $ore. 
at, Ri Ginfijo ‘par suitg de la-morsarpide: 


- Hr ar LME , 


 recouvre ostte cabane : à l’ane-des | “Suvage, © 
afde fenêtra gt geïllagde trés-finp- |.An 20. 
les réptiles bt. lés insactes ve 








de Vachre, avec les mômeg prat 
ten Eeartalit' à 


3; óf aaf nopt, en Ecarlant DPT Oe Boui 
dait pas Pl pal beni il atteignit aïhöfertsgradones el tem gun, letronc 
ar br Rf 





































IE DAS A0 ddie rune epa La: RS: 5 EN ju dns! 
; ee V'imeling de Der bape ee crebo Ë dn: RAS tale 
let, , gen Gr a sede, Mita d'örsgike et appaftonent à Meoohe: Kreadglaats,apdèe ive E ân Agere. prit noe en 
sd! mot-indou (phansng, étrangles), Nous | avoir, ponté de nouveau, sortit Kie ber: Entièrefpnt des brouesaätles: sa*.  … TA eh db ten ee: Boer tied Oerd andes be: ol eeen 
ar voliosingulière oommuuaaté, dite de Ja Hi Fn ce de dalegdh dé eer. E rpijeedrichocbergel sphere are En £ A rg Beel Ki der pls sie Hoà hadt een En 
Hi Trerene e de couleurs tranchantes, il était entie b mts wike. Ópeisse::: „con. |. e. oc nR 5 à clai iris 
: auleurs tFanchanter, il étei 3 rt ts cipe. „Ak bout de quelques secondes, ud lado raesma aon 










































roggelen. cerbhim Britchard, qui pousse tous les jours 


les indigènes à c amettre des dósordres soit amêté, Ses propeen répondront 
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Ei ard u: buinen is dn Dial arme rlestos Ai k (élDe 
Waf eres î Krin it 5d, LE) 


e qu’ils ont surprise ou chaasée, n di as iin regärd plus Ftp, spe Dd: eer arrie hin Rd 
el út; tbe Péraitscalnd ate seh teorya IN pretendeer ape a zi: Ôn wd en ed, pent vhs ge, Psn tte 
EE 


ji hars 
Mais ae souvenant que sa tâche rh a AL EShiEMe PaAfekrann a deprat ta vigreeis,lâdriorset leon age q …} venter: el par vink à dij ever, Hij Et ht jg ge 
3 tk AAA tk gu jane; ladarge et longue manche de BRS steld acht 


skins se dilara, s65, EE peen EAN Ë'delt brive 
stage 
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corde autonr de lui, traîna le endavag hast dl santièr EURE Erdee à à le uien dwalkeneorn! esb Heome1sin liro ze de Djalma. ‚ tellinj SS ub suo: A oe Ra sen oi 
dé geerde ses arrendnndth jeni; garba aids Bh isde de | -dEnGintebuine zaré d ek pa AR vi pesr se Hefdak te, rr di 8 of Hirevsator derlatpönhuafesorpral edere ru gebit bh Sik N 
36 CD beleren ensital nn: „zb MET os Sudo of wai mit ese heneirs!nc gou win sa Hin dl lit serdonnst saofeen En ot ef slip uile dra efamesdj rain oomittentrelderihvsp pita, 
Puis 'Etrangleur, se rentettant àraniper sùr Te Weiitre dt alrhesgetouz Rirtnhoy Cette tâcheeût paru inspossible à tout autre. k 9 jj zoïrâtre. ween 40 
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te S'il no'peut exécuter son 
ú midins Pour le moment. En BEEN 
Spernemeat-mexicain n'àvait point payé le dividende 
in demi die, mas Erata- ais, Ge dividende s'êlève 
Werpemens dy, Mexique a rendu le déeret suivant: 
se OESS National a déerbté et le-ponvoir exéentif a-sanc- 
8 Ce lú suits. et n arn de En 
*. Sont déclarées. ouvertes au commerce étranger, les 
de la frontièró de Twgs,-dans le département de Nuevo 
fh gelles du passage et.du présidg du nord, dans le dé- 
pope de Chituahua. hee Ee „ea pe ore Deir 
ir dee Ges marehandiges, produits dLeffets qui seront introduits 
as Sûsdites douanes sont soumis, pour le peiement des 


projet.p rimi ti É il Y: aban- 


ij 
.t 
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> gu tÄril Sénòral et áàx lois en vigueur: - 
er. a Signe, Rarmaer Espinosa, … 
Baai NE président de la chambre des députes. 
donne. que le présent déerct soit imprimé, publié ct mis 
ulatiofr pour tous effets que dé raison. — ' 
pnal de Mexico le 31 mars 1844, Rn 

ON Signe, Varentin Cafâriso, 

ER bri: Teswacro Tarevenos, ministre das finances. 

Dos renseignemiëns fourris sur le Méxique, à Ja date du 3 
er, font connaître que les négoottris: étrangers ontre- 
etdu 23.septembre 1843, qui leur interdisait de fai- 
erce ; ils ont continué à vendre et 
Pai: Ie, eou vernomept zacrieain a-tegme les yeux, 
paas tre persongie, Il epaifdrait sans doute les reprósd 
orden sesgatlons dentelgs,sgjets se (rouveraient victimes de 
manon dire miesnre gaia soulevé de toutês parts tes plus 
"MER entedns; Neanuedins, si le décret-n'á pas encore êlé 

6 Wat est' pis Abbi: " (Constitutionnel.) 


nand 
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Nouvehes d'ânglelgrne. 

B Ore Ned esb Lóndtes, 31 juillet. 

ek den de Londres pubtient de longs articles pleins 
Mljet ded npiitdanenent de d-Fritdhyët. par 

eM. Braat et de l'erabarqyement de la reine Pomaré. 









@ oe er js 
terp babe que, ogttp gens oere Pen 
: ado oils dans le parlement ânglais, quïn'ëst pas encore 


Orth wiek ade nouvean,appelé I'pttention de la cham- 

Pand unes:sar les, propositions faites pardon Carlos 
Bapo bant d'mener la. pacification camplête :de l'Espagne. 
Ì blemeufbrea demandé le dépôt sar le bureau detous 


EEEN NE EEE HEEN f N ER 
ahane il à cetfö nffhire, La hiation, cómbatttie par te 
Erni sen EP eöhiquier, en l'abgêne Ag zit Kobers Redl‚aAté, 
s VNA â'la presqatananimitó; vain! evol 


Re Chronicte dönne les-détails-suivans: sur davisite que le: 
bigans SOEFaneats'se propbsedd herdr detteaimnee à Ia reinie'Vié! 


Ogleterre so ene en 

: naale. ng peur la visite. du roi 
EEK, Hede ERN K AAE: Tië roi et la 
yulë:so teikdront-de Neeilly an: château de Bizy-aussi- 
ESilábröture de Ja session 5’ de là ils sé rendront aù-chä-: 
u, où ilsarriveront à la mi-aoùt. Leroi rester am èhâ:' 










À insau’ au L2.oú 15 septembre, L!s'embarquermau Tró- 
edit Lilas vre linie bfargventgene 
En pee fixé, 1'heure Fop did : pour que le roi puissg.arsiser 


bans Pe heureà Portsmouib.ilquittera Frêportà onze Riiresda 
el nee Rd ‘a doutdlatd oscofië zâ trais 
: và peütrcät trois vaisspatix.de ligne. Le roi sera. reguÂ 
8 paltkourteta  atrje'q ni ystationnenvoe tons les hon 
Win, US an Ei) Glee If REA ne Ehathp: poür 
EN rds parle chemin da, Ser dë hohtdres ud-onest, À Ia station 
Vapamgr \ iShwede:Wikdpof, 458 oarrâgsegjde. [a reine prêndront 
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: arl rsenle.panr la copduire Afriondien, Dpli À que leroi 
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U pigna plasens. bran Att dier: ne Re and 
| plusieurs fois cefieracind avee H'aigutifié. A chaqùe en 
®rtait une liqueur blanche ef Kibdeuse. y NA 


Lors ’ e A - 2 « DE 
€ V'Etangdenrernt l'aiguijle euffisomment Wnprégnde dededet, le 
vrint SEREN en Wid iatbrae d Drake Dislaa, a dy 
LN B (oersllesengatian da faichgurs.nlors, à-laide dp aon OEI Cr 
aaea {Eet winpercepti femeat, sur Îa pedu uá keton koude éúdorii, huel- 

Geene wyaldgepnepeymboligues. tt en 

CL fut exócuté avec tant de presteste; la poïnte de l'aiguille était st fine, 


Rr Opsomer ta gn éoapiop-quiofipure son Spider. 








Ine, 


Hentöt los signes que VEtrangleur venaiá:de.tracêr apparptentd'abgrd en 
Ur (06u pâte à peine sensibke,et.aussi déliës. qutao:-qheven; nraisstelle 
Wiasance corrosive et lente du sue dont laiguile.était. imprégnde, 
nÄltratrt et gextrdvasani peer à-peu Sòus-la pedu, ikdpvait,an bont de 


Carac RAL rs dovenie d'urbréage violet; et rede ainsi Lrôsropparens CPS 
rater pres ue invisibies. ENEN 
Rr „apréh avdir sichuiteusement accompljson projet;jeta naj der- 
"Epg U de féroce con voitise sur l’Indien-endormaia:… „2e 440 ver nia, 
ï était a ii é che: lar smadtte en ram pantsil regagual'ouverkate par, laquelle 
ein Ntroduit dans la cabane; rejoignit besmé tiquement les.denx:levres de, 
eeen afin d’ôter tout soupcon,et disparut‚eujmomeas où le tynnerre 
utd grendereousdemeat danste Lointaiu ds hee ES 

2 ertiektenk 
d ty 5 ä 8 : 
iË dans les lettres de feu 

Dn DR!dentdriderdeioebrlmammies: nti ts ne ee ten 
eângoh ‚Dent dre dans des: fossés,. lans lea ene dan padden 
TL réparent „am jetant lecri d?ud jeckaloù dun. oiggan,: un, 
dog er ealuatoit a: puta. orusélqnelguebruisspuis.se,tAieg is at.ug aur 
rdietntice cite le:glapistementde animal dans |e bointain. Ils, 
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En si 


NE ncaad 


lane AN 
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B (Don: 


zb Br rn teen el ett En 
Vietor. Jacquemsant sur l'Inde, à propos de 


CUrmentent 


Re tous les medisees da pôsition guietisienk deur dessein.»:: :; … 


« 

Fipiee Wes heeagrrt: de Wirven, dany kon, esce}lefs tougrage sar Pinde.an- 
kerkalemn pe? aurons encore l’oceasian de citer, s’exprime, de: la même mas, 
> Pilsihoewatte bdtessp ds Indiers. :! 1 vrnus Coe noet 

vont, dit-il, jusqu’à vous dépoaiitler: sans intetrompre votre sommeil, 

D „teme dont vans dormez en velbripd; cosi mlent poiut. np. plaisanterie, 
À e Zes meuVortins dinbheal súnt‚ceux d'an serpent; dermpea-Vous 
ri Vatteuveeeutrdornestigue couché bikes vars-de, ohaune, porte: Je 

Sendee ta Labetganierddolrott,à l'ombre gt dinfs.an goin, en AL panera en- 

ple slmygtespiration de chacun. Dès que l'Euro éen s'endort, il estjoûr de pq 

A Ebi Te W6dielepa pas doitghonaps ò ltatsesit de dompel, Lgsaement 
ip ! N 


Ba: 
Rorps eet hijg Tcintdreopradn sle aalalb lk cet: prilaitement hp „et lantsap 
Veres e €; on eonteau-poignard est suspendu à son cou. 11.58, binftieg 
Fe drap on pee otungerurd dag tslld. et oee tésisbingrognblgg pliera 
urÊice gen plis tout près dur corps, de manière #occuper la moisdse 
Geri ens Bible; celutmitykhpgssb delkjaatsn. nûrs at elutwraiske begepement le 
otten, U gen bententar iser derimanidre, qu ilse selinwianigs rsgrent 
en Vothagegg gens dend bl ddengoplië detrsidre dip adidnae péneiklent 
lien refress soot pn gl iso ani baligehaslnpgon 
atrio Pals iemak ddeotaisigs road ber; ide mergsasd sle 
® baigné daus sou sang, ot lassasbin dijgpaNadte B oro: 
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I-de:R5;044, 134 


| aux villes anséatiqges et dans-derMeeklenbeurg. Les exporta- 


KE 


| Il y-a ou anssi augmentatiun de 6,785,249 yards 








_ófficiers, de se répandre.aussitòt par la ville et de la livrer à tou- 

























le sommeil par des bruits, desattonchemens, et font prendse pu, 


Pontirnivanbieeoùid so itraiste,: une coupure vortignle daug Ja 
Vr he telrdit pod r. blind roslaines IJ: passe comune un fantêine f 


Louis-Philippe ne visitera pas Londres ; it.ne restera que cinq ; 
jours à Windsor et rentrera dans son royaume-par Potsmouth ot ; 
.Tréport. Il ne sera absent de France que, huit jours. 
—L'exportation. totale destoile de eetamiperdant los 6 pre- 
tiers moisde l'année dernière, avait été de 62,301,964 livres, | 
elle n’a élé dans la période corrospöndante de cette année que : 
iyres; dirniaution pour cette angée 7,257,830 
Ee Sen : î 


er 


livres. RAe an En dept. BE En 
: Ilya eu pendantices 6 premiers mois augmentation dans les 
expêditions pour nos culonies de 1'Amérique du Nord ; mais il 


ya eu dimination de 21,637;827 T. à [4,079,160 1. pour celles’ 


.. 


| 
| 
| 
| 
tions au Hanovre òritaussi-dininuê d'environ’3 millions de li- | 
‘ wres. IÌ ya eu unelégère augmentation pour \' Inde, la Chine, la | 
Tarquieet le Levant. Les exportations pour la Russie sont res- } 
tées au même point, et pour l'Espagne elles ont baissé de ; 
t,000,000 de 1. ú ee be af 
‚ Pour les fils de coton, il ya eu rêduction dans les exporta- 
de'8,919 Livres et póur les monssclines et lés batistes, de 

"_ Dans les 6 premiers mois de 1843, l-Angleterre avait exporté 
253,318,621 yards de calient ani;-Cetto année la nième pé- 
riode a, donné une expartuljon de 276, 722,671 yards ;augmen- | 

sus:les cali- 


thlion.pour.cette année, 23,404,050 yards. | 
| in | 545,007 yards por les 
uihébins; augpientation dé 25,504 donzthies de jeeeur defbon- | 
eterie, et dumnnfion de 11,579,255 yards pour la dentelle er” 
de 237,503 yards pour tes ètoffes de coton et‘fils môlé.… 
oi Ce Nouvelles @'Espagac. 
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ootsitnpimós tt teïnts, et dimination: de: 
hgätas; aft 


e.. 5 
ED Madrid, 26 juillet. 
Le Heraldo, prétend que l'on a-dótenvertà Madrid un com 
plot dont des suites armraient étó terribles, Ll ne s'agissait de rien 
rnoins, suivant ce journal, que de mettre le feu anx casernes, et 
À la faveur dú'preutier nióment de'córifusión, d’assássiner Fes 


tes les horretrsdu pillage. Ge qui est certain,;c'est-que plûsieurs 
personnes ont-été arrêtes'dans la huitdä 25 au 26. 
Le 19 juillet, le'prinde de Joinvifte'était a Gibraltar, ainsi 
qusda division ang laise, Le prince attendait la réponse dà lem 
pereur de Maroe à ultimatum de la France ; on ne comptait pas 4: 
pouvoir la conpraftrexvant Te 26 ou le 27 juillet au glas tf. f 
'_— Le procès intenté à là Monarquia, puur un ärticle insôré, 
dans.le n°da 10 de. ce.mois, artièle qui n'est qu'une traduction 

eicelai qui avait été publie par le journal frangais intitulé: La 

ránte, ù'été jügédöfinittvement ‘aujourd’huîi.- Aptès une 

ere de dólibératiön,’ Ies jurés sont rentrés dans la sälle du 
| éribúnal, où te verdict.a été pranencé : l'article a été reconnu 
 doupable, avec circonstantes attenuantes et l'éditeur déclaré 

dnkabild à reikplir des: charges et ie ned ‚ et vondumnd 
 & une amende de 35,000 rgus, * “(El Heräldo du 26 juillet.) 


Nöüvérés’ de France. … 
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varta eeen 
ze} EN 


d __‘Râris, 185 got. 


vore ted a Ottie U bt Virid Dn E 
“-S, M‚-Louis-Philippe a désigné un. de-sos aides-de-camp. | 
pour alter “porter au'roí de Prusse üne lettre par tagaelle SA: 
je ligite le: roi Frêdórie - Guúilladnte d'dvoit. heureusertient 
bchappé à l'attentat du 26 juillet. 1 vrt os voro ion verser ef 
— La ehatnbre des païrs s'octupe en-co moment:de la.discassian 
du Hadget des’ dépenses. ‘A:propos deceluí:de-la:guerre,; M,: te. 
prince-de la Moskowa a de nouveau interpellë'le'cabiniet sit Jes: 
hffaires;du.MarooM. Gnizot arèpondu qu’Al ne pouyait entrer. 
lansaucun:détail eni-ce moment; "il siest:borné:à rópêter deux 
ekusés qu'il’ a dójk’dites :'lture-que le gouvernement ‘francais 
ne Torme.sur. le territoire di Mârde aucine' vie d'agrandisse- 
nent-.nì de conquête; l'aatre, qu'il est, dôtermine à atteindre 
e bat-qú' ilse: propose et que sa liberté d'action est pleine et 


herte 


se Prine ernde 
Á Lj Pei’ vub rf 5 Bell, 
hj iëre. Bd 











STIN Brune TEST povon aad afsuinknnden deo) ns bbele 
Wel a . je REN Ardea en AT: - k 
ee ‚CHAPITRE UI, : oet ee ee 


bt ete 8 GEEN 5 Gd Neen REE add ie serie 
br ei: ue contrebandier. … ad 
_ Leirdge deerhatin adepuis longtemps oebsó.. … … : 1 wt 


;_Le soleil est à son déclin; quelques heures se sont écoulées depuis queil’E-i 
tfángleur west Fntroduitsdäns'la ‘eabawe-de Djalma et l'a tatoué d'un sighe 
iniystérieux péadant son sommeil, ee Wagah Urste Al rine 
" "Ta cavaliër s’avanee” rapidement au” milieu d'ane lougy 
Varbres onl kn Ln de 2 
ABe épais bûtede vérlote,milte ösendz saluardn{ fr lEare 
gazouillemens et par leurs jeux, cette resplendissante soirée; des perroquets 
verts et rouges grimpaient à I’dide de’ Ter bèé drochry à la cîthe des âcacias ro- 
ses; des maïna-maïnou, gros oiseaux d’un Bleu Tapis, dont la gorgé et ladohgue 
fueue ont des reflets d'or bruni, poursuïivälënt les loriots-prinees d'uri’'noirde 
velours , nuancé d'orange; les colombes de Kolo;/4’on violët #fisé ,fäienient 
pntendre leur doux roucoulement à côté,des oisgaux'dé paradis dóntte'plama- 
ge étincelant rénnigsait Péclat prismátijde de V'émeraudect du tabis, de là 


stee ern 


e.avenue.bordée, 


‚| topaze et du saplüt, 


…_ Cette allge, un peu exhaugsée, domináit un petit étang, où se projetait gà et 
Jà, Pombre vérte és tamnaritik ‘ot des Ene ‚ calme, limpide’, laissait 
kvoir, comme inerustés danê útië band detistat bleyâtré, fant is ont knvdio: 
‘biles, des poissons d'argent #úA bdgbofrdl dé pdurpre , d'abtrer d'azür ofz na- 
geoires vermeilles ; tous, sags mo ran nt. à la surfâce/de'leaif où imiroitait 
‘un ébloùissant rayon dé solei ie Palsatent à de'sentir idundés “de Idthiéreet, 
jde chaleur; mille inseotes; ierreries vivantes, auz ailes de feu, gliësaïën. vod 
Hefaignt, bonrdonipkicnt, Ur ootte aid trpispiente dû so rofäldeit A une 
‚profondeur extraordingitetép nuancês dieprées des feùill es êt dEd lldrs úquati 
A est impossible de eer at de, ie bnp À RN 
de couleurs, de, parfums de soleil, et dérvant pöúr à si dire de cädre-aù jeune 
et Erilldnt dn arrivaït-dú fohd de Ddvbrjlië, Prent 
Great Dial, eeen D: 
Ii ah päs apergu que 
signes ineffagables. ze el ee, vretaplië à wiezut ef de £ Î 
t n8a ; jayaugise,, de taille moyenne, remplie de vigueur etde fen , es 
tofs Nak: on Étrbit lapis ligelrbinplade'1a'aklte. Pótr thodérot los 
\ bonds impétueux de sa jument, Djalma se sert d'un petit mors'd'abidtdont ta : 
‘ pride et les rênes tresades de soie écarlate sont légères comme un fl. * 
En de ces atlete, reti si sne hate Ae ans du . 
‚ Parthénop my sst #18 ols plus gracieusemen) St p'us férenrent à cliëväl guece , 
‘jenwalndtans BOD pau tage, id tr lW dbchants baybries de 
‚ bonheur et ded ëee yéu eik in anje, Toi ridrlilëd dilktég ee . 
vres entr’ouvertes, il aspire avec délices la brise embaumge du parfúfh" des . 
Sleurs pt‚dela sonor eelde op egatbrenoft engoie hlfkdtdet dea 
baadante. pluie JAL SMOS ERS ak oorftars  oe-dhag ont Tar ie: 
trad dta sabb Al ons arecquos begaat Tee 
uK, noirs jalma , fait, encore rêssortlt là tbâhcd'dörée Ë son teint; son”: 
bete Aen de 8 robe dà Arnad bldetie's larged te ëer- 
zp lataille.nps ge cein pare PON AD gites on Erps-ample,en tibbablanc, 
Heep roi leem de ses Jambo rien para tbe, dibe pu.” 
ratéantiqud , sg, esi sur (ef AAA Kb jsläad presterë. 
tapen dead as greakik he Dee Resend Sol Kish neplet, 
lane Kersen Hz 
Kadel 


tkun, 


see 


EE 


”’Elrahgleur Yuiatacó our lë btas gaù che éertains 


en 


ses pensées, tourá 


f nr je 

etshg gandale de marogtip Tens, 

a fougue de ursa 

Huré qu” 

519 siht KOEU —- 


„al 
Ee esn 
mait pour ainsi dire par l’a 


u edel 
KE 


, « er kJ . 5 
préeipité sur luiet l'a terrassé, La, voiture-qui Va eondujt 
prison, était littéralement cernée par la ‘foule, ct l'on. à ea la 


également arrêtée le 27, an matin. 


‚| niesurée! coniiné la réfléztori quúf soc 


, ete rate zenne 
fol wits en dibert@2 1e oFnve B Orr 


‚—0n écrit d'Oran, le 18 juillet, au Morning,Herald: «Ona 
regu ce matin des nouvelles satisfaisantes du camp du maréchat. 
Bugeaud. Le maréchal, dans une ezeursion, àl’ quest d'Òuchda, . 
achassé devant lui lestroupes comyiandèes par Abd-el-Kader… 
en personne. Il a poursuivi l’émir jusqu'à Guemfonda. Le 15,1 … 
a établi sesasant-postes à Oued-ben-Eirda. Le marêchal a puns. . 
plusieurs tribus, qui, malgré leur adhésion au gouvernement. 
frangais, avaient aidé l'ennemi, Le maréchal Bugeaud, pense, 
après avoir regu.des renforts, pénétrer à Fez ; ila des rapports 
certains qui lui disent qu/un grand désordre règnedans Je camp . 
de Maroc: il faut que le maréchal. soit sur ses gardes ; les émis- 
saires très-nombreux del’émir parcourentla campagne. Ábd-e]- 
Kader jouit toujours d’une grande influence dans \ Algêrie, et 
s'il obtenait quelque avantage, bien des tribus favorables à la: 
France se prononceraient contre nous,» . ne 

— On dit que l'emprunt de 300 millions va être mis enadju- 
dication «ers la fin de septembreou dans les premiers joursd'oa- 
tobre. Le cahier des charges est arrêté. Le minimum sera fixò,. 
en conseil des ministres le matin même du jour del'adjudica- 
tion. DS 


te 
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Es 





Nouvelles de Prusse. 

On écrit de Berlin, le 29 juillet : 

L'horrible érénement d'avant-hier forme toujours Fobjet 
principal des conversations. C'est la seule chose dant ons’ ocqu- 
te maintenant IJ. a, cela va.sans. dire, des: variantes. dans -Igs 
rbeits qu'on fail de vet abominabje atteptat. Les témoins, oppr, 
lhires eux-mêmes ne sont pas toujours d'accord, sar les circon- 
stances ‘accessoires. CependantÎa plugaft assurent, que \'assas- 


sin, avant. de décharger son pistolet, stest écrió :Bog,.voya al 


Ils prêtendent aussi que c'estun boucher qui s'est de premier, 


plus grande peine à en. faire sortiv Je, meurtrier. Sa fille a,&te 
: Immédiatement aprés l'attentat, un nfieier des chassenrs de 
Neufchâtel accournt sur le théâtré du erime, et demanda aux 


‘assistans: Y a-t-il des tóinoins parmi vous P — Nous ls sommes 

zi « « 1 …_…® ET EN VERS 

tons, lui fut-il répondu; on muserivit leurs noms au poste du 
d ir ie nd 4 n, war DAT rt 


radais, é | en ried 
| vn aitribuge ces paroles, an eoupabfe': «St j'avafs eu’ hiór à'” 
Potsdam les ‘cartouches’ qtie j'avais arijdard hei,‘ j'antais: Gé” 
plus heureux!» On \'à vd pféddant les huit jours qui oiitprécàde ' 
sbii érime, mêndier à toutes tes portes dé la rue de Spafidan, et” 


vaontrer, pour exciter la commisératiod, Îe reserit ministériët 


en réponse à sa demânde d'un'emploi. C'est avec Yargént qú'il 


s'est ainsi. procuré, qu'il a acheté le pistolet, Ta poudre et Ue” 
‚plormab, dont il était nanti le 
assure-t-oú, qu'on-ávait tort 


27 Hors'de'són arrestation, il ‘a dít 
de le ordi föu,’ Guid poerisstit ded: 
drente battts dobosh Hi df 
depuis Tongterips te pfojet daat © 
sassiner Te roi. De son propre avén, it l'auráft tais à”exóbutfon” 
dés le 25, jour où le roi se rendit en calôchb découverte à CH4f2: 
lotteiboarg,; s’it avait été túuuïde sort pistotet; » «10 Eten 
"_— La'Gatetté göneràle de'Prübsö 'thyplaùdit de ce dié cat” 
óvérement n'a oecasiónnd adeüne Haise ä la bourse dà Börkad : 


rien rn 


plein usage de ses fabultés. 


_»ÏÌ paraît qu'il avait concu 





Nouvell8s- de aide. 
tise aslinvete pen, 23 juillet. 
: Le 20, après un service divin solennel dans la grande église, 
te oïs'est reúdu ‘d'abord dâns ses apjitttêfnens ettensdîteà ‘la 
per dit dias 


eee ee 


galle dát états Où S. M. a ouvert la sessibii de: la diëte 


| bóúrs dans lequel ello a annoneé’ qu'elte pröseriterait bivtitöt: 


aux êtäts un projet de codé'pénal en harmorid avec les'besóîns” 
de l'époque, et qu'elle ne tarderait pas à convogüuer de nott- 
veau et extraordinairement les’ états ponr leur soumiettré des 
projets de"loi d'administration intérieùrt: LA TEN 


„Aij 
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Db dE AR Des HRe k 
die,‘ précipitée, comme imagination 


ui Wemiperte aans fbïhy tantot GAPI 
ek umd folle vision, © * Ur nti 
: -Dane eetté contsb biuatre, sé móindres mdnvenkens étaient rewptis d'une} 
grêce fibro, hdépendantestuaa peu BAUVAO., Eer ee rr 
}_Djalma, déposyúdé du territoire:paternel par les Anglais, et d'abord {ncar- 
céré par eux comme prisonnier d’état après la mort de son père, tué les armies’ 
Ala maik (ansi que ML Josué Van-Daët Pavait écrit de Batavia h M,Rbdih),a' 
Sté ensuite mis en liberté, Dt Thar deli eetl 
_ Abandonnant PInde continentale, actompagné du général Simon, 
vati-päs quitbëtes aNörds de Wetten EENES VEP eee 
Sing, le jeune Indien, est venu à Batavia, lieu de naissance desa raèêre, pour y 
réeaeitlie le'madeste héritege de st att RAE Te 


Dans: cet- hêritagé,- st:longtempe dédáigaë ow oublié par:son père, sesont 
en tout semblabie à:celle que 


qui n'a- 
trotiväs dlsrpripters: Inportens et tb wsdaitle,- 
portent Rose ct Blanche, . ‚ Bnn £ En 
Te Yénérdl’Siton, assi surprig que charmé de-cette'découterte, qui non- 
seuléimewt'établisdait rf lien de parenté entre sa femmevet:la mère de. Djalma,: 
mäis qui sembläit prömettre à ce dernier de grands. avantages-à venirs: logé: 
néral Simon, laissant Djalmaà Batavia: pour y terrainer- quelques affaires; est! 
parti pour Sumatra, Île voidine; on lui a frit evpidrer d’y trouvêr uudÂtiment 
qui allät direetement et rapidenken? va: ri ear, dòs-lörs, icfillait ofa'à. 
tóut prix le jetane' Indiën f&t wadsl à:Paris to #3: föarter 1632:5i, eu elft, lo 
général Simon trouvait un vaisseau prêt à-pakete: podn PEavepe, Â devait re. 
vènir äùssitôt chercher Djalma; ee dernier;attendant done d’un jour à l'autre 
cé retötr, se reirdaiteur la petée de Batavia, dens Pespérance de voir arriverle 
pête de Rosvet Blanche pir fe puiguebot de Sumatra. — ne 
* Qüaelqoesntots de l'enfance et de ‘la jeunesse du fils de Kadja-Sing sont ue! 
cesgalres, ET Gn nen Enz 
‘Ayant perdu sa mère de três-bònne' heute, simplement éb:rudemen$élöké,. 
enfant, avait decempagné'son ‘père à ces grandes’ chadess: war i uee 


| ddtigereiuses que’ des batuilles; à-'peïne ddofescent; it Haveat gelid lrgacrva 
pour déféndre sòú territoire dureet banglante baord: ' 


seas 9 Hil „ojee 
Ayant ainsì vécu, depuis la mort de sa mère, au milìeu des forêts et dos 
móntaghês paternettes; où, aú iiliea des”oermktftg iemnoinawe leet watrre vi- 
goureuss et ingénue s'était conservée pure et vierge, jamais le surnom de 
géidrout qu'on lat avait dondé dé fit ralouk migen Dinody it Elait véritable 
meúf: prince, chóéé' rate: et durwiitie teug dele vaptieits, il: avait sonen 
Ekìnbrfent ici posë Ades gesliersawgldis prk éaaliguftd silèwtense: Jambie. un 
reproche, jamais une plainte; ua calme Éèr et mélancolique… eat: toubeò, 
ättbavait op pods alii bgn Mili LE que barbare, juequ’aice geil’ 
OO TEE KT Ee 
“*Hahituójustuafoted T'ezistence patriarcatë où guêrrière: des montagnards 
dE gort Baybyidrivantdt qufit®be pour pdstet quelquos mbis en prison, Bjalijna 
ne connaissait pour ainsi dire rien de lavie eivtlisée, …. »_ vou uauin zr 9c0ia 
MAIS gätns voir past rernBrit tes défauts de sos qualiëss, Diatmion poudiait 
Aü'HiBine fes doriséiphentbs A Pertrêmie :d'ane opiniâtrotú ditte detle FL 
jurée, ddvoatjäeipe de fá mort, conÂant jusqu'à l'aveagtement; be 
plas gomplet oubli de soi. il eùt Clé inflexible pour qui sé'fût 
til anight, Mbhite£ 9” perfide. Enfin, il aût lit bot’ mi 
län odette. delen erin bg pe dd ursa Hr 
ilhigdniod ue PárJure, de les paycktide ga vie, +} idelt vmmeu sinen ded 
zett Chgiait en rf mot Phomimé ies ventimensettech) ateotus-Brun tet aomenb 
ap pliske: üvet les tdmpiraricos,tes-bateuts,destikesutbe,! lee dóceptiods;les 
ris; Ids relnteittiorti, los fate semblaas U'URPsDISEE trôsrefiade, celle dé” 
Paris, par gxemple, serait odits Hobgewatedssousive. ar koelt dtnde,:: nunl 


B ie likh abetvgin svceb no li nb rul — NS. "bone nt en Ae: 


ú 
vara 

erlbrvie Pun, 
uit euminis onb” 


“Je suis keurcux, a dit S, M‚ d'avoir ane'octasion d'exprimer 
£ pdbliquement toute-ma reconnaissance poûr les sentimens d’a- 
„ mitië'et de bienveillance que m'ont témoigné, à mon avéne- 
ment, toutes les puissances étrangères.' J'ai la ferme intention 
« de ne plus continner à payer à un état de la côte de l'Afrique 
septentrionale un tribut.qni pèse sur notre cummerce et qui 
‚ froisse notre dignité, et dont se sont maintenant affranchies 
_ toutés les puissances européennes, à l'exception d’une seule. 
"De concert avec cette puissance, des négociations sont ou- 
… vérfbs dans ce but; et j'ai tout lieu de eroire que nos reprêsen- 


% 


tatfòns anront une íssue paeifique. 
rès’ce discours, les présiden's des quatre ordres haranguêè- 
reijt STMset luibaisèrent la main. Ensuite eut lien la presta- 
+ tioh de:serment du prince héréditaire, duc d’ Upland, et le rot 
retourna dans ses appartemens, processionnellement comme il 
était veriu. La reïne a égalentent assisté à'la cérémoònie. 
"Bepuis, les quatre ordres ont proeédé à leur organisation, et, 
cdretoute attente, dans les deux premiers ótats (la noblesse 
et fe élergó) la majorité s'est montrêe aristocratico-conserva- 
trice; tandis qu'elle s'est, art contraire, montrée libérale dans 
t l'état de la bourgeoisie et dans celai des paysans. 


PS 
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Nouvelles des Indes. 
‘Les dernières nóúvelles de Bombay regues à Malte, le 26 
júiltét: sont du 16jnin. _ 
L'asserablée des chefs Belontchis s'est accomplie paisible- 
ment, mâis sans effet encore bien appréciable. 
Le district de Boorhampore, ‘occupé sans résistance, paraît: 
aynir dójà êté restitué aux Mahrattes. 
La récénte commotion du Penjaub n'a eu pour résultat im- 
mêdiat que la défaite et le meurtred’ Ittur-Singh. 8 
Le rappel de lord Ellenborougha été conna à Bombay le 6 
juin, Calcutta devait en être informéle 15, par unexprès. — 
“On n'apprènd de la Chine, en date da ler mai, que la prompte 
vrépression d’ unetentative d'émeutede la populace de Canton, 


J 


caûtre le qúartier des factoreries. 





11” Neuvelles de Chine. ĳ 
Qaelgnòs faarins de Manilie appartenant à un vaisseau 
suèdois àl'ancre à Whampoa ont eu uneguerelle avec les chi- 
ngjs quj ent eommencé à leur lancer des pierres;, là dessns les 
smarins.ee sont jetós sur la populace chinoise et ont poignardé 
ún.chinois, Lp populaces'est d'abord dispersée, mais elle n'a 
era àrevenir. Elle aentouró les factoreries et il a fallu 


zvenicde la vijfe.un détachement de soldats et d'agens 
de police pur la digperser. ee 
ee Des lettres de Corfou mandent que les réfugiës italiens, 
après Avoir ólé instruits del’insnceès de l'expédition de Cala- 
bre, ont quitté les îles Toniennes, ef se sont rendus, les uns en 
Tapguie, les autres dans differentes iles de 1’ AÁrchipel grec. Ges 
et4ras-asanrept aus gna le lord-commissaire den îles Lonien- 
mes suryoille beancnup plas sévèrement qae jadis, les individas 
lat ont &1ó signabescomme.dangerenx, et qu'il a ordonné 
pi gafin de oudtbte jusqu'à quel point les sujets de 
ve ont‚pris.part à entreprise deg réfugiós partis pour 






qì 
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DD re 
“Nouvelles diverses. 


S'il en faut croire ane correspondance de Trieste,on aurait 
vega en. aette ville des lettres de-Chine portant que l'empereur 
agait formellement dófendu anx mandarins de persécuter dé- 
Bopmais les missianngires ohrátiens. Il est vivement à sonhaiter 
que Eette naarelle. sp ponfivine; naus sommes d'ailleurs très- 
popté à croire qu'elle est exacte; peut-être n'est-ce que la con- 
firmaation des nouvelles regnes, l'année dernière,du côleste em- 


prre. 


Sdasstettede Ia-donant belge s'est élevée au mois dejuillet à } 


franos 1,034, 753-082, Que l'on nes’ imagine point cependant que 
dette forte rbeeile, provjefit:d'iind activité extraordinaire dans 
lea affaires, elkeitesthodne qu'à la-masse de marchandises entre- 
pasées qui ont èté dóelarées-en consommation avait la mise en 
vaer oase git debdróiig Hiffbrentiels.On doit s’atten- 
dre par centre 4 de aiblés reqöltes durant les deux ou trois 
mois qui vont suivre, Ee nee ad fj 


Poke ger ge sen niee Ee 








RN . Ë id . = 
“Nous soulevons cette hypothèse, perce que depuis que son voyage de France 
&aìt résal:, Djalma.n’avait qu'une pensée fize, ardente.… Ztred Paris. 
af Parss..catte ville féerique-dont, en Asie même, ce pays féerique, on fai-. 
ë je merveilleux récits. es zi 
enrtout endampmait l'imagination vierge et brûlante du jeune In- 
E. était les. fammes frangaises… ces Pasisionnes sì belles, si séduisantes, 
olm merveilles d'élágance,de grâce et de charme, qui éclipsaient, disait-on, 
tes-magnificenoes de la capitale du monde civilisá. … Rea de 
A oe moment même, par cette soirée splendide et chaude, eutouré de fleurs 
et de parfams enivrans qui accéléraient encore les battemens de ce coeur ar- 
dent ét jeuue, Djalma songeuit à cos oréatures enchanteresses qu'il se plaisait 
«àrevêtir des: formes les plus idéales. : 


Mini sernblatt-voir;à Pesteúmité de lallée, au milieu de la nappede lumière 
davée.que les arbres entoursignt de leur plein cintre de verdure: il lui semblait 
voir passer et repaöser blangs et sveltes sur ce fond vermeil, d'adorahles et vo- 
laptaeux fentômes qui, sugiant, lui jetaient des baisers du bout de leurs’ 
re roses. ‚ 

‚ Alors,ne pouvant plas confenir les brûlantes émotions qui l'agitaient de- 
puis quelques: minutes, emporté par une ezaltation étrange, Djalma, pous- 






meat ra quelques cris de joie mâle, profonde, d'une sonorité gau= | 
vage, 


en même temps bondir sous lui sa vigoureuse jument, avec une falle 
deresse. En RN : En : 
Va vif rayon de soleil, pergant la sombre voûte de l'allée, l'éclairait, alors 
toutantier. : , N ‚ . Rn dns 
kn deer en instans, un homie s'avancait rapidement dans un sentier 
qr Ompin esttémitó, conpait-diagonatement l'avenùa où se trouvait Djalma. 


153 









ne eitpt únelque chose de charmant à voir au milien ‘d'une éblouis- 
ole de lumière que cejeune homme, si beau, si enivré, si ardent… 










tre eguganót. d'órsme sa bride rouge et donut la longue queueet la cri- 
nière Ep PRendegttent an vent du soir tn Bn 
Meis par OMME qu} suocède à tous les-désirs humains, Djalma se sen- 
tôt hiantót a HENEMEN-reepontimentde mélancolie indéfiaissable et douce; 
u Ja main à-spmgyns humides et vailás, laissant tomber ses zânes sur le 
ens de an doeile monkie: |. ; ij Dl 
na@iueditâts oekle-ni-A'eruiglkngea son. encolure de cygne, et-tourna. jn tète . 
rndesni wars apeon noga Olle apercevait à travers le taitlis, EP a 

Get homme,samnmé Mahal audier, étaitvétu à peu près comme 


dem eoetelots-ameptans, Il porfait.une: vasta et un.paninlon de toile blanche 
mdrlespeesinkan range et un chappag-de ppiltastsds-plaf de forme ; sa $guro, | 


Blast hermarnenantésings,ot-guaigp'ileûtquarante aus,complètementimberbe, ; | 


Mgnanne) Mahak Ast aapròg du jeune Indion. 
— êtes gein Djakena P. — lui dit-il en assez mauvais frangais, en 








etdsnung: s'axrôle ua moment dans l'ombre, contemplant Djalma avec … 


a Janes et‚floptans,. si allögrement campé aur sa fière cavale 


== On berät de Francfort-sur-le-Mein que le prince de Prusse 

a quitté Hombourg pourretourner à Berlin, aussitôt après avoir 

recu la nouvelle de l'attentat. ee 

—Les ouvriers des fabriques de Prague ont obtenu une aug- 

mentation de salaire ; mais il paraît qu'ils exigent encore da- 
vantage. Du reste, la tfanquillité de la villeest parfaite. 


— La ville de Reisierz'(Silósie), a été: presqùu'entièrement | 


détruite par un incendie, qui y a éclaté le 22 juillet. 
___— Ila neigóle 17 juillet à Marienwerder (Prusse orientale). 


VARIETES. ° 


Chronique judiciaire. 
Cour d'assises du Brabant. 


LA DAME NOIRE. 


Dans la présente session dela, caur d’assises du Brabant doit être jugée uoe 
affaire qui piquera la curiosité publique sous plus d'un rappott et attirera spé- 
cialement l’atteation des amateurg d’histoires romantiques et mystérieuses ; 
il s’agit d'un vol commis au préjudice de fa dame veuve Pappaert, dite Swer- 
te Balans: Voici quelques détails sur la plaignante et surles circonstances 
du vol. K Bar ‚ 

En face de la rue de la Colline, Marché-auz-Herbes, existe ùneantique mai- 
son, connue sous le nom des,-F'rais-Coupes, dont le rez-de-cheussée est ac: 
tuellement divisé eu plnsieurs boutiques et dontles fenôtres de l'étage supé- 





rieur sont dans un état cognplgt. de vgtusté et closes au moyen de planches | 


clouées à Pintérieur ; l'étrangéf,qui' vieite Bruzelles, s'étonne à l'aspect de 
ce tablean de ruine et d’abandon au milieu du passage le plus fréquenté de 
la capitale ; or, ces fenêtres sónt celles d'un appartement d'une dame riche, 
qui n'est dépourvue ni d’esprit, ni de ban sens, et appartenant à l’une des 
familles les plus recommandabtès de Bruxeltes, mais qui, par sa manière de 
vivre, s'est acquise une reuommée singulière , qui lui a valu le surnom de 
Swerte-Müdamse (la dame-noire); une sobriété extrême dana ses dépenses, 
l'absence ‘de toutes relations aveó ses voisins, riches ou pauvres, une mise qui 
dénaterait lu misère, tout cela fait de la dame noire un porsonnage quasi 
mystérieux. BR: 

Quoique fort avancée en âge, elle n'a ni servante, nì domestique pour faire 
son ménage; dans son appartement, où nul n'a jamais accès, tout est jeté pêle- 
mêle, les ustensiles de cuisine, le linge, le lit, tout est par terre sans ordre, au 
milieu de la paille et des chiffons; elle cache son argent, dans de--vieux pots 
de fer et de terre, et elle porte constamment sur la poitrine, attachée à une 
corde, ta clef de son appartement; quand il lui arrive de sortir, de loin en loin, 
elle emporte, roulé dans un_ vieux mouchoir, tout lor qu'elle possède ; jamais 
personne n'a vu le soir dans cet appartement aucune lumière, car elle se cou- 
che et ae lève aveo le soleil en hiver commeen été. 

"A côté de ces travers, qui dégêlent un caractère porté à une espèce de mi- 
ganthropie, cette dame possède an noble sentiment, celui de la tendresse ma- 
ternelle qu'elle pousse à l'exzcòe,ët il est juste de lui en tenir compte. Elle jouit, 
selon la rumeur publique, d'un revenu d’environ 10,000 fr, et-elle a fait don- 
ner à sa fille unique actuellement marige à Paris, une éducation des plus bril- 
lantes. Toute lezistence de la mière semble avoir été absorbóe par cette éduca- 
tion; elle a négligé tout ce qui-ne tendait point à ce bat. Aucun sacrifice n’a 
été trop grand pour parvenirà faire de sa fille une personne uussi accomplie 


que les paren les plus favoriaés de la fortune pourraient le désirer; ezcellente 


musicienne, peintre, poète, entourée de considération dans la société pari- 
sienne, elle forme avec.sa mêrean: contraste qui fait dire à beaucoup de moi- 
de : Ce sont les deux eztrâmes qui se touchent. 

‚ C'est done dane lappartement de cette dame que, durant la soirée du 17 
mars dernier, la grosse fruitière, qui se tient journellement, depuis 25 ans, 
près de la fontaine, au Marché-aux-Herbes, apercut, à son grand étonnement, 
de la lumière ; saisie de cette espèce de phénomèêne, la fruitière s'en fut aver- 
tie la police, quì arriva aussitôt, monta dans l'appartement, mais n’y vit per- 
sonrie; un.voleur.s'était sauvóésjr.le toit, il fut dócouvert et arrêté au moment 
où il vonlait sauter.dans la rue‚-p} ainsi se suieider, La. porte de l'appartement 


avait été enfoncée parle voleurset on découvrit que l'on avait entevé quel 


qu’argent quiavait été cachédans un coquemar:. …— … 
La dame noire était dana oe. eat aliée loger.au faubourg, à .Ja- suite de 
menaces ou Beopós aintstesea nijn asaiëat été rapportés et qui lui avaient 
fait craindre de rester dans son appartement. KEN 
Il fut reconnu que le voleur était un jeuue homme de Bruxelles, dont la 
vie avait été jusrues-là à Fabri de tout reproche, et gui, depuis son incarcé- 


ration, a montré un repentir vifet;profond ; aussi a-t-il préteudu me pas avoir | 


agt de son. propre mouvement; ila fait d'importantes dénonciations et, révó- 
lations qui auront pour résultat de,faire fgurer à côté de lui, surle banc des 
accusés, un antre jeune hamme,de cette ville, dont ilest parlé paus bas. 

‚ La dame nóirea eu l'idée bisárre de se laisser courtiser pat un óuvrier fer- 
blantier, sans aucune ressource, qui, dans une chute grave qu'elle fit derniè 
tement, lui prodigua tous lessoins d'un fils et qui obtint plus tard la faveur 
d'habiter avec elle, de lui préparer son dîner, de recevoir une partie ceses ra- 
venus et de la conduire à la pramepade, pour autant que cela lui fat ordonaé 


leur d'avoir été l'instigateur, le moteur du délit; c'est lui quia prótendue- 
ment donné toutes les indications et les conseils nécessaires sur les momens 
d'absence de la dame, sur la manière de pénétrer dans le mystérieux apparte- 
ment, sur l'endroit où était caché.le trésor et sur les-mosures à prendre pour 
levol. 


"accusation im pute on ontre à Vamant.de la dame noire d'avoir tenu des | 
propog menagans; elle-même aurait dit à la grosse fruitière, chez laquelle elle. 
prenait ses repas, que si on la trouvaït.un jour assassinée, ce serait sur lui que 


— Que veuz-tu P … — dit PIndien. 
_ =— Vous êtes... le fils de Kadja-Sing ? 
— Encore une fois, que veux-tu ? 
— L'ami du général Simon. ziel 
— Le général Simon !! ! — s’écria Djalrma. 
— Vous allezau-devant de lui... com 
que vous attendez son retour de Sumatra Bme 
=—' Oni... mäis comment saisrtu? … — dit PIndien, en regardant le con- 
trebandier avec autant de surptise quede curiosité, bare 
— ÚÌ doit débarquer à Batavia aujourd’hui ou dernain. 
— Viendrais-tu desa part?! Ald 
mr Peutoêffe, — dit Mafjit dff 4e defient. — Mais êtes-vous bien te Bls de 
Kadja-Sing On De 
Gest moi. te dis-je.… male gu as-tuvule général Simon? 
_— Puisque vous êtes le fils dé, Kadja-Sing, — reprit Mahal, en regardant 
toujours Djalma d’an weil soupgonneux, — quel ést vatre surnom P…. 
‚ — On appelait mon père : lg,pdredu généreuz, — répondit le jeune Indien, 
et.un nuage de tristesse passa slas-ses beaux traits, 


portant tespectuensement la, main à son chapeau. be 


Ges mots parurent commencer-à convaincre Mahal de Y'identité de Djalrna ; 


pourtant, voulant sans doute s’$clairer davantáge, il reprit : 
‚_— Vous avez dû recevoir, il ya deux jours, une lettre du général Simon … 
écrite de Sumâtra. ' 
— Oui. mais pourquoi ces questions ? K 
— Pour m'assurer que vous êtes bie le fils de Kadja-Sing.… et exácuter les 
ordres que j'ai regus… ’ ae) 
tn 
== Du général Simon. . 
— Mais où est-il ? ke DE ER, 
— Lorsque j'anrai Ja prouve quê vous êtes le prince Djalma, je vous le dirdi; 
on m'a bien prévenuque vous Eeibs monté sur Wie daval döire bridée de rou- 
6e, MAIS. htt: ve Ee: 4 ie nd hd N k je 
— Par ma mèrel'f, parteras-taP… NAE re 
— Je vous dirai toût… si vous pouvez me dire quel était Îe papier. imprimé 
renfermé dans la dernière Jettreque le général Simon vous a éêrité de Sarnatta, 
‚_——C'était un fragment de jeüpnal Frangáië. zes 
En het Bende ag üne ou úpe niauvatsé Hbuvelle toucharrt 
… Ung bgane Boyvelle, puisgu'on y Fiaaït qu'én'bon Álisénee on avait re- 
aonnu le dernige bis leni eee e qu'il: ava KT Bnpdebar, ainst qu'on 
a siba jour 4/8 als ekiÓN Gortithe ltì, 1 u 
SLE Blas bien. 


vat td 


ës de seg:frbren d'ardies ekilés Gortitite la, 1: 
prince Bjdteia:— dille Eöntrehandiee dprds ar taoúient 
en Sitaon est débärguë oetté uuità 

ela côt e we verie Lee 


pre Je peur perle, 
abn er 
Kiva doelt. De | 






a 


‘ dövraient ffokter ls sdupcons; peu d’instans avant levol, les deux 46 


|: que le favori de la dame noire nie positivement. 


mins de fer, et dans les principa 


par le médecin. C'est cet amantde la dame notre qúi est accusé parle jeune vo. | 


| JE le Hâvre ef lá Mollandë 


ts DS : 5 Tehandi... 
ui. comme ‘vous y allez chaque soir depuis | : Ì 8 : 
ER ad { surprise ot une angolsse croissantes. 


‚„lauraitfait. … : 


de là vi Île, là-bas,cachée dans les arbres à côté de la mosquée neuve Ke 

i gravir la montagne de Tchandi, mon cheval m'embarrnsserait; j’isgi 48% 
viteàpied…. Ee Ee he qe 

| Ë „ede sais où vous demeurer; le-général Simon me l'avait dit.…j’p#er 
















raient été vus passant ensemble èt à deuz reprises devant les Trois 


ge gn ern . rit 
“Titcössamment sortira-des jrfesses de M.Loebenberg; rf er 
en cette ville : Le Gwide indispensable de l'étranger $ Kk 
les villes de la Néerlands lg 
T'héâtre-Royal-Francais.A 
ner Eandi 5 aodt. — (Représentation N° 35.) : _” allel. 


Jean de Paris, … ’“% 


Opéra coraique en deux actes , paroles de Ste-Bast, citisiue dè BOTER 
de mts ke 





d ans. Re ee 
Au 2e acte: Pasde deux, dansé par M. Bolaaguet et mademolë 
line Théleur. gr ue 


__RODOLPHE OU ERÈRBE ET SOEUR: … Á 


1-1 On commencera à SEPT heures. 










Dans la nuit da 27 au 28 Juillet eaf dérédé bubitomens & 
‚Mr. PHILIP FRÉDÉRIC TINNE , âgé de74 ans 9 mois, : … rf 
Lu Haye, ier Août 1844. kenden Ga 
















Op heden is bij JON. NOMAN & ZOON te Z.= kl 
„van de pers gekomen en àlom verzonden : ‚hi 
VOIX CHRÉTIENNES …j 
Chants religiëux , à l'usage da culte domesfk 
pr et appropriés à leur destination par J. B, ROELANTS 
f „RV hak E 











Vente Publique 


and En d an 
FLEURS ET DE PLANT 

N 8 à eff EE: a ECR 
LOUIS VERSCHAFFELT, 
Fleuristeà Gand, re 
a l'honneur d’'annoncer aux Amateurs de fleurs et de 


Mardi, 6 août 1844, 
Il fera vendre publiguement daná Îd Maison du sier MOOTMAË 
Toison d'Or, rue dité Raamstraat & lia. Haye , arie collection: ektwi 
de tout ce qu'il y ade plus-choist en, Plantes, Fieurse4 Arbustes, cole 
en de grands et forts orangers avec fruitset en pleine flgraison , de sci 
Camélias en boutons , de pulmìers des Indes, LELIUMS , LANGIFOLS® 
Srsorn: , MYRTHUS, de grands GRENADIERS ;éte. . «,  ! EE 
400 Dahlias qui doivent fleurir pendant fa sassen antuelis olj 
une belle collection de rosiers et de plantes d'orangerie,ets. …… ……iä 
3 ga peut examiner toutes ces plantes au local susdit le lugdi 5 août, 8 
e la vente. f 2 6 


03 





plantes, 





















Le meilleur Plan, illustró: des principales vuos dela ville.se 


A, H. van BAKKUIZEN , libraire ;: dtpaJe,dinagstraaf ; ot chou les p 


libraires à La Hayg._ gent ee ve E e 
jk, NAVIGATION DES PrRestnen 


 ERTRE 
Amsterdam. et Ma Ades 
En correspondance directe avec les pyraseapket allant: de Isuibs 
St.-Pétersbourg et vice versa. Le service se bijt par,les deux 
bateaux: Wiêllem de Eerstect Beurs van Bins oi 
_ Départ: id 
d'Amsterdam, le 5,10, 15, 20, 35 et 30 ’ 
de Hfambourg, le 5, 10,15 , 20, 25et 30 Bl: 
-_S’adresser an bureau de ta'Compagnie des Batéauzx & vrpóur d'Anst 


Buitenkant No 38. dee B 
“ype SOCHÉTE DES PAQURBOTS £ TAPE 
NTRE -…… 











de chaque mais. 






ut, 


ee ei E 
E „8 Ek 
GSA À 


Le steamer. Rotterdam s 'capitaine Courdiij-partirù de Rotteré É 

le matin de landì , 5 adût: erde Set BME De} 

S’adresser à MM. Smith et Ce, ‚ Boompjas,A 170, Rotterdam. er 
ge ie ed ET A 


…. jn 
1% 


“de Parcequ'ilfautqu’itsecache…. … 5 RE: 
cle Luil… — s’éeria Djalma-stupéfait. — Se cachet et pourquoi? 
" ‘Je n'en sais rien… en AE ONE NE 
‚teel Mais où est-il? — demanda Djalma en pâlissent d'inquiótude. … , 
[lest à trois lieues d'ici. prés du bord de la mer, dans les rpj0ig 
sd Mdd ef A EREN 
— Lui... foreá de se cacher… — répéta Djalma, et sa Aguas exprinasst 
| emBáns en être certain, je crois qu'il s'agit. d’ua duel qu'il a euà M 
‘tre. — dit mystérieusement le contrebandier. Er : 
1 Un duel. et avec qui? An ze tin Ay lang 
\ Je ne sais, je n'en suis pas eûr; mais connaisses-vous les rn 
‘Tohandi?. at Ee ‚ ed ns 
mm Oui. es É d 
— Le général vous y attend; voilà ce qu’il m’a ordonné de vous dire. 
=& Tú es dauc venu aveo luide Sumatra? : Arae! AEEA : 
— J'étais le pilote du petit bâtiment côtier. eontrebandior.guà a dóbff 
cette nuit sur ure plage déserte,1l savait que vaus venies obaquajeur l'a 
gui’ la route du môlesj’étaiaà peu près sûr de vous.y. teer Nl mja: 
surlá lettre que vous avez reque de lui, les détailá qúarje. viens de. vont 
afin de bien vous prouver que je venais de sa part; s'ikavait pu vous 0% 

















—Et il ne ta pas dit pourquoi il était obligé de se caaher?e.. Bern ° 
=H ne m'a rien dit. D'après quelques mots, j'ai snupgouné es que STAR 


ai dit; un duel Dn een 
Connaissant la bravoure et la vivacité du général Simon, Djalma, 
soupgons du éontrebavidier assez fondés, * : =S rr ef 


‘Aprés un’ moment de sitence, il lui dit : 
" —Peus-tu te charger de-reoondaire mon c 















eee re eenst CEN 
heval?… Ma maison aat ea 


een sf 


je ne vous avais pas reneontré ioì.…. donnez-moi dona vatre aheval-4 
Bjalma santalégöremtent à torge, jeta la bride à Mabel, déroule GR 35, 
sa ceinture, y'prit une’ petite boufse de soie ete donna au coc 
Zui digant; * 007 ent EE 
ie Tu dê été fidèle en obéissant… Tiens: Ctost pam. wala je 
vautage. Ean ete egt 
‘an Kadja-Sing était bien nommé Ze pdre du gldérgun. 
1D le contrebandier-en. s’inclinaat avec nedpact etreconnaisess 
‘te'route qui menait à Batavia, en.cowduisant aú. main: le: caanle de 
‘Lejeune Indien s'eafonge dang Je taïdlisvet; manehank à grande, 
rigea vers la montagne où étaierrt faerúimes de Telhandi, ateúi 
Oeren ee al erifn dt 


river qu'à Ia nuit. 








